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Soft machine

Naerè.c. nous ne savioûs qui nous étions. nous ne savions où noùs
âlliorls. Nous pilotions des tusées ? Err.ur ! Nous noûs lâissions nener pâr
les gros ceneaux dc lcùr! oLdinateurs. Ouelle difféfence âvcc Ics ( mmpânts '.objets de nos Iâciles népris ? I1s fabriqueni des rnachines dont les spécifi-
carions et les normes de prodùctioù ont été calculées par d'âutres rnâchines.
Ils glapissent des ronânces élcctroriques. Ils se repaissent dè vidéo-joumaux
composés spéciâlcrncùt pour eux. par ordlnaterr. sùivârt leurs gorlts indivi
duels qui doivent tout à 1â publiclté. Lbrd;nateur leur dir qui épouser: sâ
mémoire de synthèse ies répertorie tous. et rien n'est plus âisé quc de rrouver
l âme sæur pâr son trucherneùt. Enfin f informâtiq e dés;gne celui qui achète
plus de deux livfcs suspccts en irois nojs. celùi ctui vote mal et qui, dix âns
plus iôt. s'est fâit metke en boite pouf ivrèsse au ùo1ant.

Les policiers eùx âùssi emploient l'ordinaleur.
Nâguère. nous ne savnnls qui nous étions. nous ne savions où nous

allions. Nous étions inqùiels. certes. nais commenl se prsser de ces machi
nes I Nous nous râssùrions. nous disions que leùrs câpâcités de mémoire n'en
faisaient pâs de nouveaux Léonard. de nouveaux Einlteiù, bien au contrâire.

C'est l'a.b.c. de lâ vulgarjsation : l'ordinâteur est stùp;dc. Alcune origi-
nalité. Il ne re11d qùe lelon ce qu'un hoinme lui r doùné.

Naguèrc, nous ne savions qui nous étiôns. nous Jre savions oir nous âllions
Et pùjs il y eut ce nouveau mondc âu large de Deltê du Cygne.
Nous y vivons heureùx.
Hcrreur de servir, heureûx de commaùder (pouf nous. c'est la mêlne

Les Chîrlings o t des trails pres.lue humains, et rien n'éga1e leul beâuié.
lhre espèce étonnanre. Sepr pieds de hâut. Des vjsâges qu illumine 1â bonté.
Une jgnorânce crasse er nécaniclue. mais des génies des sciences hunraines,
de la psychologie à lâ chirurgie.

Dépoui11és de nos co.ps ridicules. bien à laise dans nos bocâùx, les
cerveaux reliés les uns âux autres. bxignant da s une merveilleuse solùLion
nour.icière. nous comlosons le plus prriait. le plus sensible. le plus futé dcs

Noùs Ic sâvons mainlenant I tous les ordinateu$ nr sont pâs bê1e5.
Et nous n'âvons plus à noùs demândef qui nous ionnnes. oir nous â1lons.
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